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En route vers de nouvelles aventures!



Equipe A: BEC 16 - 15 COB

1 MANEUF, 2 GRANDKE, 3 MECHIN (cap), 4 COUPRIE, 5 HILL, 6 MONIOT, 
7 PHILIP Léon, 8 BARES, 9 BRESAC, 10 DEBAES, 11 CAUSSE,  12, SAO, 
13 FOUQUET, 14 BRUET, 15 SAINT MEZARD, 16 LESAFFRE, 17 FOLITUU, 
18 LAPEYRE, 19 ESTOURNES, 20 ACOSTA, 21 VALADE, 22 RAYMOND Vincent.

Pour le dernier match de la saison régulière, les rouges s’imposent à Bressuire : en 
route vers de nouvelles aventures !

Pour ce long déplacement, les joueurs sont à l’heure avec croissants et chocolatines. Au 
départ, rappel bienvenu et bien senti de Marilyn quant au comportement attendu dans un 
bus, notre rouge et sage Président voyagera dans ledit bus pour montrer l’exemple à tout 
instant… On apprécie le choix de JB PIERRON, blessé, qui a fait le voyage avec l’équipe. En 
récompense, il est promu adjoint terrain et chargé de l’approvisionnement en eau. Pré-
sident, qui malgré son âge, s’était exceptionnellement porté volontaire pour remplacer 
Fanfan retenu par ses obligations professionnelles, sera donc dispensé des tâches la plu-
part du temps dévolues au camarade Sanitas précité. Pique nique champêtre quoiqu’un 
tantinet frisquet, thon à la catalane façon clodi-clodo  pour les dirigeants, comme à Jarnac  
où nous avions gagné d’un point, curieusement la table présidentielle dure un peu plus 
que les autres et se fera presque surprendre par le départ du bus…
Arrivée à l’heure, accueil sympathique du COB 79 dont c’est la journée « Partenaires », les « 
administratifs » se rendent aux écritures, joueurs et entraîneurs aux vestiaires, le Président 
fait dans le relationnel avec les instances de Bressuire et leurs partenaires… Nous appre-
nons, avec une relative désolation, qu’il n’y aura pas de représentant fédéral pour cette 
rencontre.
Au coup d’envoi, vent fort et public extrêmement clairsemé, les « partenaires » toujours à 
table...  



D’entrée, le BEC se montre très agressif, à l’image de Maxence Bruet et Florian Sao qui 
pressent l’adversaire avec beaucoup de détermination. C’est de bon augure. Mêlée pour 
nous, bon départ autour d’Hugo Bares, Florian Sao, bien servi, accélère et tente une passe « 
extrême » qui n’arrivera pas.  Dommage. Le BEC remet très vite la main sur le ballon, Ar-
naud Debaes et Julien Fouquet distribuent bien le jeu. Par un maître coup de pied, Arnaud 
nous ramène dans le camp adverse, Nouveau pressing, gagnant cette fois-ci, Florian va au 
bout: bravo ! Transformation en coin réussie par Arnaud : encore bravo !
9ème : 0 – 7.
Après ce bon début des maillots rouges, les joueurs du bocage, vexés, réinvestissent notre 
camp. Nous défendons bien. Dorian Causse, le gendre du célèbre Bernard Nazaire et donc 
de son exquise épouse Myriam, s’illustre particulièrement dans ce registre. Sur pénalité 
sifflée contre nous, le COB 79 va choisir la pénal touche. C’était compter sans Harold Mo-
niot qui va leur confisquer l’olive : on se donne de l’air. Nouveau braquage sur touche qui 
suit avec, à la clef, pénalité pour nous. Julien Fouquet nous dégage puissamment. Dans la 
séquence suivante, deux percussions survitaminées d’Harold nous mettent dans le sens. On 
enchaîne mais une interception va mettre fin à l’entreprise. On endigue l’initiative adverse 
mais on se retrouve quand même dans nos 22 avec mêlée introduction adverse. Sortie 
propre, combinaison bien exécutée derrière, Bressuire marque sans bavure mais ne trans-
forme pas.
17ème : 5 – 7.
Sur le renvoi, on presse fort une nouvelle fois et on obtient une pénalité en coin. Pour au-
tant, Arnaud n’insulte pas le jeu et estime qu’il faut tenter de reprendre au plus vite un peu 
plus de marge au score. Il la demande et enquille !
21ème : 5 – 10.
A la suite, excellente réception d’Hugo Bares. Dans un timing très juste, il va servir Dorian 
Causse, qui n’est autre, le lecteur attentif l’aura compris, que le beau frère de son ami Ro-
bin Nazaire, toujours convalescent. Le gendre donc, va s’offrir une chevauchée fantastique 
et solitaire de 50m!La suite ne sera pas à la hauteur ; Bressuire revient dans notre camp et 
se procure une pénalité aux 22 face à nos barres. Cette fois-ci, leur buteur tente et réussit.
28ème : 8 -10.
Dans la séquence suivante, l’arbitre va sanctionner à juste titre le bocage pour un en 
avant doublé d’un passage à vide. Pénalité pour nous aux 40. Arnaud, fidèle à sa ligne de 
conduite, la prend pour  tenter de passer au plus vite l’écart à 5 points en notre faveur. Bon 
calcul, bonne réalisation, ça passe : Olé camarade !
35ème : 8 – 13.
Très vite, Bressuire, fâché, va nous infliger un gros pénétrant avec pénalité à la clef à 30 
m face aux barres. Ils choisissent la mêlée… On défend bien collectivement avec, pour 
conclure la séquence, un beau tampon de Florian Sao qui nous permet d’obtenir une mêlée 
à 10 m de notre ligne. Aucune question à se poser, Arnaud nous dégage magistralement. 
Le score n’évoluera plus jusqu’à la mi-temps, malgré les interventions plus ou moins sub-
tiles des partenaires qui ont fini de se restaurer et ont maintenant rejoint en masse la main 
courante, à tel point que l’arbitre fera un rappel à l’ordre aux entraîneurs pour les inciter à 
ne pas répondre aux propos de certains supporters. Anecdotique.
Mi-temps. Rien n’est fait mais on n’a jamais été mené…



Dès la reprise, on va privilégier le jeu au pied générateur de pressing où l’on se montre très 
efficace.
Sur réception de renvoi aux 22, Hugo Bares se montre une nouvelle fois très précieux et 
met ses
partenaires dans le sens de marche. On s’installe chez eux. Belle action des merveilles dans 
le fermé, julien Fouquet et Baptiste Saint Mézard sur un pas pour le gendre, à savoir Dorian 
Causse le fiancé d’Alexia (mais cela ne nous regarde pas même si le BEC est une grande 
famille), qui va échouer de peu.
De significatives progressions au pied amenées par  Saint Mézard  et Fouquet. On obtient 
une pénalité à 25 m en coin mais, exceptionnellement, elle ne passera pas.
Sur une de nos rares défaillances en pressing (voire la seule), contre attaque de Bressuire 
sur près de 80 m et, malgré un sauvetage remarquable de Saint Mézard, ils parviennent à 
enchaîner et à marquer, l’essai sera transformé de justesse, d’aucuns diront miraculeuse-
ment. Pour la première fois, ils prennent la tête.
55ème : 15 – 13
On ne se décourage pas et on finit par obtenir une pénalité aux 22m en coin.
Arnaud la prend et enquille.
60ème : 15 – 16.
Les 20 dernières minutes qui vont en fait en durer 25, vont être très éprouvantes, avec 
ce petit point d’écart qu’il faut absolument préserver. JB Pierron en sait quelque chose et 
comprend mieux désormais ce que peuvent éprouver parfois entraîneurs et dirigeants…
Hormis une mêlée introduction Bressuire à 5 m de leur ligne où l’on va sérieusement  per-
turber la sortie, le dernier quart d’heure sera marqué par une limitation très bienvenue des 
prises de risques de la part des étudiants et surtout par le souci de ne commettre aucune 
faute susceptible d’être sanctionnée par une pénalité qui aurait pu faire basculer le match 
en notre défaveur. De gros progrès donc en termes de réalisme et de pragmatisme sur la 
gestion du match…

L’abus d’alcool est dangereux pour la santé



Réception d’après match généreuse et de bon goût.
Sur le retour, répertoire très riche, mines de plus en plus réjouies et détendues au fil des 
kilomètres, plusieurs pauses cigarettes à l’extérieur, conformément à la réglementation en 
vigueur. A ces occasions, beaucoup d’échanges et des conclusions d’une lucidité impla-
cable.
Quelques extraits : mieux vaut avoir un gros cabinet et enquiller qu’un petit fion et tout 
mettre à côté (il s’agit évidemment d’une considération générale s’appliquant aux buteurs, 
qui ne visait personne en particulier… ) ou un rappel sur la définition du bon buteur, ce 
n’est pas celui qui met tous les points mais ceux qui font gagner... ou encore « quand les 
vieux s’enfoncent du thon à la catalane au pique nique d’avant match à l’extérieur, on est 
au moins sûr de gagner d’un point (cf. Jarnac ; bis repetita...) ». 

Ce groupe attachant mérite d’être soutenu et l’occasion vous en est donnée dès le 24 mars 
où le BEC disputera à domicile le match aller des huitièmes de finale promotion honneur 
de la ligue nouvelle Aquitaine contre l’entente Neuvic Saint Astier, 1er de poule avec une 
seule défaite au compteur pour l’instant.
Les copains et familles des joueurs sont évidemment les bienvenus, on compte notamment 
sur Hugo COUPRIE pour organiser un grand rassemblement rouge debout dans le virage 
sud du chaudron de Rocquencourt. Quant aux anciens et amis qui  tiennent assemblée 
générale au club house ce même 24 au matin (suivie d’un déjeuner diététique), ils consti-
tueront à n’en pas douter une marée de casquettes rouges dans la tribune d’honneur. Ce 
match est capital pour l’avenir sportif de la Une et au-delà de la section. Le soutien de tous 
est requis ! Hasta la victoria siempre !
                     
                                                                                                                       Ernesto B .



Les juniors s’inclinent au Chiquet (29-10)

Nos jeunes bécistes pénètrent dans l’arène pessacaise sous les applaudissements et les en-
couragements de leurs cadets. Belle manière pour les U16 de fêter leur grande prestation 
de l’après-midi et de passer le flambeau de la victoire à leurs ainés. Mais dès le coup d’en-
voi, Pessac rugby met la pression. Le BEC peine à se dégager et à entrer dans
son match. Sur la première touche, l’alignement béciste ne parvient pas à bonifier sa mu-
nition. Au contraire, Pessac enclenche la marche avant et parvient à inscrire, dès la 3 ème 
minute, un essai en coin qui sera transformé (7-0).
Pessac insiste et met un « peu » plus d’envie. Sans trop construire, Pessac s’installe et 
campe dans les 22 béciste et finit par obtenir une pénalité face aux perches (10-0 à la 9’). 
Puisque ce type de jeu minimaliste paie, Pessac ne change pas de ligne de conduite. Ruck, 
pénalité, touche puis quelques fixations avant d’aller vers l’aile inscrire un deuxième essai : 
17-0 en mois d’un quart d’heure.
Finalement le lendemain, le XV de France se calera sur le rythme des U19 bécistes !
Le BEC a du mal à se trouver. Chaque temps mort est l’occasion de longues discussions. Les 
joueurs donnent l’impression de compenser le manque d’automatisme par des palabres. 
Les absences aux entrainements se font sentir, l’intelligence situationnelle des grands ado-
lescents ne suffit pas … l’apprentissage est aussi une clé de la rigueur et de la réussite.
Heureusement, Eliott et Charles soulagent un peu l’équipe avec un jeu au pied qui s’affirme 
au fil des semaines et gagnent en précision. Le BEC commence à obtenir quelques muni-
tions, y compris sur lancer en touche adverse. Pendant ce temps, Pessac se contente du 
faux rythme installé, un rien condescendant, pour maintenir l’écart déjà conséquent. Après 
un arrêt de volée, Pessac n’hésite pas à relancer à la main depuis ses 22. Eliott intercepte et 
marque entre les perches. Charles transforme pour ramener à la 22’ le score à 17-7.
L’arbitre est de plus en plus vigilant dans les regroupements et sanctionne systématique-
ment les plongeons. Il tente d’inciter à un peu de dynamisme. Sur une énième sanction, 
Charles inscrit 3nouveaux points à la 32’ (17-10), score à la mi-temps.

Equipe A: BEC 10 - 29 Pessac

1. DOUCET Tom 2. SEIGLE Kyoda 3. DIALLO Daouda 4. TRAISSAC Joseph 
5. SAINT-GEORGES Théo 6. SIBADEY Romain (Cap.) 7. RIEUX Rodolphe 
8. ZELINE Thibault 9. TECHOUEYRES Mathieu 10. JENNAUD Eliott
11 LE MARHOLLEC Thomas 12 MORE Ewan 13. RIFF Pierre-Louis 
14. LALEVE Mael 15. OZOUX Charles 16 GANS Théo 17. BACA Victor 
18. MOINGEON Jean 19. HERNANDEZ Thomas 20. LESUEUR Killian 
21 FARCY Clément



Heureusement, Eliott et Charles soulagent un peu l’équipe avec un jeu au pied qui s’affirme 
au fil des semaines et gagnent en précision. Le BEC commence à obtenir quelques muni-
tions, y compris sur lancer en touche adverse. Pendant ce temps, Pessac se contente du 
faux rythme installé, un rien condescendant, pour maintenir l’écart déjà conséquent. Après 
un arrêt de volée, Pessac n’hésite pas à relancer à la main depuis ses 22. Eliott intercepte et 
marque entre les perches. Charles transforme pour ramener à la 22’ le score à 17-7.
L’arbitre est de plus en plus vigilant dans les regroupements et sanctionne systématique-
ment les plongeons. Il tente d’inciter à un peu de dynamisme. Sur une énième sanction, 
Charles inscrit 3 nouveaux points à la 32’ (17-10), score à la mi-temps.
La pause citron – motivation est la bienvenue. La seconde période part sur un standard 
plus élevé. Le rythme s’accélère : plus d’envie, plus de mouvement des deux côtés. Le 
match prend une dimension plus sympathique. L’arbitre sanctionne les volontés délibé-
rées de ralentir le ballon : quelques cartons sont du voyage. Mais sur un gros plaquage, le 
9 béciste bien secoué doit céder sa place. Faute de 9 de rechange (le petit Vincent soigne 
sa clavicule en s’empiffrant dans les tribunes … il vise peut-être une place chez les gros !), 
l’équipe doit se réorganiser. Mathieu file à la douche et Romain glisse de la 3 ème ligne à 
la direction de la mêlée.



Le BEC cherche à mettre un peu de vitesse. Pessac peut se faire déborder à condition 
d’avoir del’ambition et de la continuité dans la mise en œuvre de cette volonté. Sur une 
belle relance derrière un regroupement, le BEC perd la balle. Pessac contre, jeu au pied 
pour l’ailier qui … est … gentiment arrêté sans ballon. Excès de vitesse à l’aile mais essai de 
pénalité au centre (24-10 à la 45 ème ).
Le BEC continue à jouer mais enchaîne difficilement. Cela manque de continuité, de flui-
dité. Les automatismes ne sont pas là pour permettre de concrétiser de belles idées. Il ne 
manque pas grand-chose mais ce pas grand-chose s’appelle probablement plus de travail 
et de rigueur les mercredis et les vendredis. L’écart entre les 2 équipes n’est pas si grand 
mais Pessac parvient à mieux se trouver et à finir le travail enclenché. L’essai de la 58 ème 
est significatif : plusieurs temps de jeu, rucks, mêlées pour finalement marquer en coin 
après 3 à 4 minutes. (non transformé : 29-10). Score final. Mention spéciale à l’insoumis 
Daouda, qui comme Mélenchon, assure la promotion de son
hologramme et de son clone. Il fallait qu’il soit au moins 3 pour tenir le côté droit de la mê-
lée et planquer, plaquer et encore plaquer … une cisaille de haute performance.

Samedi prochain à domicile, dernière prestation de la phase de qualification face à l’En-
tente des Graves. Il est encore possible d’aller décrocher une place pour accéder au tour 
suivant. Allez : des efforts, de l’envie et du travail.



Victoire bonifiée des cadets à Pessac
Sous la houlette de Peïo et Max, les cadets sont allés affronter leurs voisins du Chiquet. Un 
derby remporté haut la main par nos jeunes pousses bécistes avec dix essais au compteur.
C’est le Bec qui donne le coup d’envoi sous une petite pluie girondine. Après une sé-
rie d’en-avant de part et d’autre, le Bec va investir les 22 pessacais : Emilien tape dans la 
transversale pour Louis mais c’est Pessac qui récupère et relance. Dans le ruck, les bécistes 
prennent la balle et vont enfoncer la ligne adverse pour marquer un essai collectif aplati 
par Greg : 5-0 (4’)
Après un en-avant béciste et une sortie sur blessure du 11 pessacais, la balle passe d’un 
camp à l’autre. Nos avants la récupèrent à l’entrée du camp adverse. Ils font des passes 
jusqu’à Malo qui transperce la ligne de défense, évite un dernier placage et traverse seul 
les 22 pour aplatir entre les poteaux. 12-0 (8’)
Après plusieurs temps de jeu, les bécistes se mettent à la faute dans leur camp et Pessac 
choisit les poteaux. La pénalité ne passe pas et le Bec décide de relancer de son en-but : 
audacieux mais risqué, et suite à une nouvelle faute béciste, Pessac prend les points : 12-3 
(17’) Sur la remise en jeu, les pessacais récupèrent la balle mais reculent jusqu’à leurs 22 
sous la pression défensive béciste qui finit par leur reprendre la balle. Les passes arrivent à 
Samuel qui file le long de la ligne de touche pour aller marquer : 17-3 (19’)

Cadets: BEC 62 - 3 Pessac

1. Titouan Castan 2. Nathan Coutinho 3. Amaury Larrazet 4. Antoine Moncaubeig 
5. Solal Zemor 6. Malo Hannoyer 7. Clément Berges 8. Edgard Laborderie
9. Gaël Roulet (capitaine) 10. Emilien Votron 11. Guillaume Ozoux 
12. Mathieu Bouillet 13. Grégoire Bonein 14. Louis Bardet 15. Samuel Baltardive 
16. Maxime Morin 17. Siméon Hercek 18. Henri Borgioli 19. Toni Roussel 
20. Martin Sibadey21. Romain Durcudoy



Suite à une récupération de Greg, les avants progressent avec une série de pick and go. 
Avec unenbelle passe après contact de Samuel à Louis, le Bec pénètre dans les 22 pessacais 
et obtient une mêlée à 5m de l’en-but. Les pessacais sont sous pression mais résistent et 
récupèrent la balle. Les bécistes la reprennent peu après, le ballon arrive à Emilien qui évite 
deux placages et tend le bras pour aplatir entre les poteaux : 24-3 (23’)
La remise en jeu est de suite maitrisée par nos jeunes qui enchainent très rapidement les 
pick and go et les passes, pour aller jusqu’à l’aile de Louis qui aplatit : 29-3 (25’)
Après une faute béciste, les pessacais tentent la touche mais ne l’obtiennent pas et les 
bécistes reviennent au centre du terrain : Malo évite deux placages et traverse la moitié du 
terrain pour un doublé : 36-3 (30’)
Les actions s’enchainent dans les deux camps mais l’arbitre siffle la mi-temps. Les rempla-
çants Henri, Toni, Martin et Romain entrent sur le terrain ; Solal, Malo, Guillaume, Grégoire 
et Louis vont reprendre leur souffle.
Après une fin de première mi-temps palpitante et un enchaînement d’essais, le premier 
quart d’heure de la deuxième mi-temps se révèle stérile. En-avants, coups de pied par des-
sus, le ballon change régulièrement de camp mais aucune équipe n’arrive à concrétiser.
Siméon et Maxime, entrent en jeu. Suite à une pénalité pour un placage haut sur Malo 
dans les 22 pessacais, Gaël joue vite avec ses avants qui vont aplatir en groupe entre les 
poteaux : 43-3 (52’)
Une belle avancée d’Amaury sur la relance amène de nouveau les bécistes dans les 22 
adverses. De pénalité en interception, la balle alterne d’un camp à l’autre. Après une récu-
pération dans un ruck, Malo transperce la ligne et passe à Eliott dans les 22 qui peut aller 
aplatir sur son aile : 48-3 (55’)
La remise en jeu est trop courte, ce sera mêlée au centre pour le Bec. Rapidement nos 
cadets investissent le camp adverse et s’approchent dangereusement de leur en-but. Suite 
à une faute pessacaise, Gaël passe à Emilien qui voit un trou dans la défense et va aplatir 
entre les poteaux : 55-3 (64’)
A la réception le Bec enchaîne pick and go et passes jusqu’à Toni qui allonge le bras et 
marque le dernier et dixième essai de la rencontre : 62-3 (65’)
Une première mi-temps endiablée, suivie d’une deuxième démarrée au diesel et terminée 
en mode turbo : les cadets reviennent victorieux de Pessac et restent en tête de leur poule 
avec 10 points d’avance sur le deuxième. Dernier match avant les phases finales : ren-
dez-vous au Bec samedi 16 mars à 14h !
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